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complet en peu de pages, facile à consulter et prompt à ré­
pondre.' ( Journal de VInstruction publique, 1874.)

Surtout, nous avons laissé intacte la partique relative à la 
domination française, parce que des critiques autorisés ont 
reconnu quelle est ce que nous avons de mieux jusqu’à pré­
sent. Nous ne nous sommes permis que d'y intercaler quel­
ques gravures correspondantes au texte voisin, et encore, pour 
ce qui regarde l'administration du Marquis de Vaudreuil.dtux 
sous-titres pour distinguer la première période plus nettement 
de la seconde, et ceci e.-t plutôt affaire d’apparat typographi­
que.

En somme, nous avons fait peu de corrections, mais il y 
avait nombre d’additions à inscrire. Il a fallu allonger la liste 
des événements principaux survenus depuis les éditions pré­
cédentes, listes qu'avait commencée l'auteur et que nous avons 
cru devoir poursuivre. La liste actuelle se termine par un rap­
port succinct, mais expressif, du dernier Concile plénier et du 
Congrès de Tempérance à Québec, et du Congrès eucharis­
tique à Montréal. L’aUteur avait l’âme d’un fervent croyant. 
En maints endroits de son livre, se traduit, d’une façon commu­
nicative, sa foi aux destinées providentielles de la Nouvelle- 
France, et nous sommes sûrs d’avoir obéi à ses inspirations, 
et d’avoir fait ce qu’il aurait fait lui-même, en donnant le 
signalement prononcé d’événements de longue et durable 
po.tée, et dont l’influence assurera une orientation salutaire à 
l’avenir de notre pays.

Il nous a bien fallu ensuite compléter la partie relative à 
l’Église du Canada, et mentionner à l’endroit approprié les 
nouveaux archevêchés créés et les nouvelles subdivisions dio­
césaines.

En outre de ces additions, qui ne changent rien à VA brégé 
d’IIietoire du Canada Tournant, mais qui le complètent en 
le mettant au cours des faits contemporains il nous a fallu 
encore faire l’historique des nouvelles provinces écloses dans 
la Confédération canaô’.enne depuis la mort de l’auteur. A 
son début, cette confédération comprenait quatre provinces; 
plus tard, elle en comprenait sept « et de plus un immense 
territoire capable de former plusieurs royaumes. » ( Préface 
de l’auteur, lors de la deuxième édition.) Les prévisions de


